Mégara Hyblaea (Sicile) by Tréziny, Henri & Sourisseau, Jean-Christophe
 
Chronique des activités archéologiques de
l’École française de Rome 
Sicile
Mégara Hyblaea (Sicile)
Campagnes d’études et de fouilles 2016-2017





École française de Rome
 
Référence électronique
Henri Tréziny et Jean-Christophe Sourisseau, « Mégara Hyblaea (Sicile) », Chronique des activités
archéologiques de l’École française de Rome [En ligne], Sicile, mis en ligne le 19 février 2018, consulté le
05 août 2019. URL : http://journals.openedition.org/cefr/1878 
Ce document a été généré automatiquement le 5 août 2019.
© École française de Rome
Mégara Hyblaea (Sicile)
Campagnes d’études et de fouilles 2016-2017
Henri Tréziny et Jean-Christophe Sourisseau
NOTE DE L'AUTEUR
Ont participé aux campagnes 2016-2017 : Lou de Barbarin, doctorante allocataire, AMU,
Centre Camille Jullian ; Reine-Marie Bérard, docteure en archéologie, membre de l’EFR ;
Laetitia Cavassa, CNRS, AMU, CCJ ; Chloé Chaigneau, doctorante allocataire, université
Paris I ; Laurent Claquin, docteur en archéologie, AMU, CCJ ; Henri Duday, CNRS,
Bordeaux ; Mireille Goutoulli, chercheuse associée au CCJ ; Ségolène Maudet, docteure en
archéologie, membre de l’EFR ; Frédéric Mège, docteur en archéologie, post-doctorant,
AMU, CCJ/EFR ; Laurence Mercuri, université de Nice ; Agnès Oboussier, CNRS, AMU, CCJ ;
Francis Prost, université de Paris I ; Jean-Christophe Sourisseau, AMU, CCJ ; Aldric
Tchesnakoff, doctorant allocataire, AMU, université de Fribourg ; Henri Tréziny, CNRS,
AMU, CCJ ; Alexis Varraz, doctorant allocataire, AMU, CCJ. 
Les recherches de l’École française de Rome à Mégara Hyblaea se sont poursuivies ces
dernières  années  dans  le  cadre  de  conventions  de  collaboration  scientifique  avec  la
Surintendance de Syracuse et  le Musée Régional  Paolo Orsi,  conventions en cours de
renouvellement avec le Polo Regionale di Siracusa per i Beni Archeologici / Museo Paolo
Orsi, qui est depuis les dernières réformes notre interlocuteur principal. C’est toujours un
plaisir de remercier nos hôtes siciliens,  la Surintendante de Syracuse,  Prof.sa Rosalba
Panvini, et la Directrice du Pôle, Dott.sa Maria Musumeci, pour leur soutien sans faille.
L’équipe (EFR, Centre Camille Jullian, Centre Jean Bérard) a continué ses travaux sur le
matériel des fouilles anciennes (G. Vallet, Fr. Villard), particulièrement sur les céramiques
archaïques (J.-Chr. Sourisseau, L. de Barbarin), mais aussi hellénistiques (Cl. Pouzadoux,
M. Enriquez de Salamanca) et romaines (L. Cavassa), sur les terres cuites architecturales
archaïques  (A. Varraz)  et  les  arulae  archaïques  (N. Cholodenko),  et  sur  l’architecture
archaïque  et  hellénistique  (H. Tréziny,  Fr. Mège).  On  trouvera  infra  la  liste  des
publications parues et à paraître, ainsi que le dernier état des travaux universitaires.
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On mettra cette année en avant le travail post-doctoral commencé par Fr. Mège sur la
pierre de construction à Mégara Hyblaea, avec un recensement des carrières de pierre
présumées  antiques  qui  ont  probablement  été  utilisées.  La  collaboration  avec  le
Département de Géologie de l’université de Catane (C. Monaco, A. Pezzino, C. Belfiore) a
permis de définir un certain nombre de faciès des pierres utilisées à Mégara Hyblaea et de
proposer un premier discours sur les carrières qui sera publié sous la forme d’un article
interdisciplinaire soumis en 2018 (fig. 1).
 
Fig. 1 – La carrière Thapsos 2.
Réal. Fr. Mège.
Signalons également des travaux de relevés favorisés par les grands incendies de l’été
2017. Il a été possible de retrouver les vestiges déjà enregistrés en 1951 par G. Vallet et
Fr. Villard de la « fontaine du Cantera », et surtout de repérer et de dessiner un tronçon
de rempart archaïque découvert fortuitement en 1994 mais qui n’avait jamais été étudié.
Ces « découvertes » permettent de poser à nouveau de façon plus articulée la question du
port de Mégara Hyblaea que nous avions précédemment abordée dans Mégara 5 (2004).
 
Mais la principale nouveauté est la reprise en 2017 de la fouille de terrain. On sait que les
fouilles anciennes avaient porté essentiellement sur le secteur de l’agora archaïque, sur le
plateau nord, entre la voie ferrée et la mer. Des sondages pratiqués à l’ouest de la voie
ferrée dans les années 1950 avaient montré qu’il existait dans le secteur du petit temple B
un réseau de rues nord-sud archaïques d’orientation E.  Les fouilles menées en 2006 à
l’arrière de la porte charretière fouillée par Orsi en 1889, complétées par les prospections
géophysiques de Géocarta entre 2008 et 2010, puis de l’université de Bradford de 2011 à
2013  ont  montré  que  ces  rues E  constituaient  un  réseau  continu  d’au  moins  22 rues
régulièrement  espacées  entre  la  voie  ferrée  et  la  fortification occidentale  (fig. 2).  La
question qui se posait alors était celle de la contemporanéité entre ce quartier occidental
et le secteur de l’agora (rues C et D).
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Fig. 2 – Plan topographique de Mégara Hyblaea avec indication de la fouille 2017 (= no 1).
Réal. H. Tréziny.
La fouille a été implantée en septembre 2017 à l’est du grand sanctuaire du nord-ouest, là
où les prospections de 2009 suggéraient la présence de maisons archaïques (fig. 2, no 1).
Trois sondages ont été réalisés dans le but de vérifier la puissance stratigraphique du
secteur et de caler la fouille par rapport au plan d’urbanisme déduit des prospections. On
a  pu  contrôler  d’abord  que,  dans  un  terrain  rigoureusement  plat,  les  niveaux
archéologiques étaient bouleversés par les travaux agricoles sur une profondeur de 20 à
30 centimètres. Il sera donc possible de décaper les terres de surface à la pelle mécanique
sur une vingtaine de centimètres. Le matériel retrouvé dans ces niveaux de surface est
presque entièrement archaïque,  mais surtout de la seconde moitié du VIe s.  Quelques
murs ont été dégagés, ainsi que les radiers de fondation de murs disparus, et souvent de
simples négatifs (fig. 3). Il est probable que les derniers niveaux d’occupation (fin VIe-
début Ve s.) ont également disparu mais que les niveaux plus anciens, notamment du VIIe
 s.,  sont  conservés  plus  bas.  Dans  le  sondage 3,  deux groupes  de  murs  semblent
correspondre à deux phases différentes et le sondage 2 a permis de repérer deux niveaux
de circulation dans la rue E10. 
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Fig. 3 – Plan des sondages 2017.
Réal. J.-Chr. Sourisseau, H. Tréziny.
Sur le plan topographique les maisons mises en évidence se trouvent dans la moitié ouest
de l’îlot 113, entre les rues E10 à l’est et E11 à l’ouest. La largeur de l’îlot a été mesurée à
23,40 m, soit un entraxe des rues de 26,40 m, ce qui confirme tout à fait les données des
prospections et de la fouille 2006 : il est donc certain aujourd’hui que le réseau des rues E
est absolument homogène de la voie ferrée à l’enceinte ouest (fig. 2). 
La  campagne  2018  aura  pour  objectif  principal  de  dégager  entièrement  deux lots
archaïques (les lots 113W3 et 113W4), ce qui n’a jamais été fait jusqu’à présent à Mégara
en raison de la superposition de la ville hellénistique dans le secteur de l’agora et de
l’exiguïté des sondages sur le plateau sud. Le second objectif sera de vérifier la date de
mise en place de ces lots ; le troisième de contrôler si l’espace à l’ouest de la rue E11 est
occupé par un nouvel îlot ou s’il fait partie du téménos du sanctuaire.
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